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L’essentiel 

Blé dur et céréales 
 

Colza :  
Maladies : Oidium : présence sur le Biterrois . 
Ravageurs : Méligèthes  en faible nombre dans les pièges sur l’ouest audois  
                   Premières captures de charançons des siliques dans le nord du Gard et Mauguio et 

l’ouest Audois 
    

 
 

 
 
 

Les bassins de production suivis  
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12 secteurs  sont distingués. 
Lorsqu'une observation leur 
est particulière, leur n° est 
mentionné dans le texte. 
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Stades et Etat des cultures 

• Les stades végétatifs sont  avancés d’une petite semaine  sur le Sud Est  et dans l’ouest Audois 
Les températures fraiches de Mars ont réduit l’avance des stades. 

• Les colzas sont entre le stade F1 (75% des parcelles) et G1 (25% des parcelles).  
• Les pluies  régulières de cette dernière semaine sont permettent d’assurer une floraison dans les 

meilleures conditions 
 
Les abeilles butinent, protégeons les ! 
Respectez la réglementation « abeilles » et lisez a ttentivement la note nationale BSV sur les 
abe illes 
Respectez les bonnes pratiques phytosanitaires 
1. Les traitements insecticides et/ou acaricides sont interdits, sur toutes les cultures visitées 
par les abeilles et autres insectes pollinisateurs, pendant les périodes de floraison et de 
production d'exsudats. 
2. Par dérogation , certains insecticides et acaricides peuvent être utilisés, en dehors de la 
présence des abeilles , s'ils ont fait l'objet d'une évaluation adaptée ayant conclu à un risque 
acceptable. Leur autorisation comporte alors une mention spécifique "emploi autorisé durant la 

            floraison et/ou au cours des périodes de production d'exsudats, en dehors de la présence 
des abeilles ". 
3. Il ne faut appliquer un traitement sur les cultures que si néc essaire et veiller à 

      respecter scrupuleusement les conditions d’emploi associées à l’usage du produit, 
mentionnées sur la brochure technique (ou l’étiquette) livrée avec l’emballage de la spécialité 
commerciale autorisée. 

• 4. Afin d’assurer la pollinisation des cultures , de nombreuses ruches sont en place dans 
ou à proximité des parcelles en fleurs. Il faut veiller à informer le voisinage de la présence 
de ruches. Les traitements fongicides et insecticides qui sont appliqués sur ces parcelles, 
mais aussi dans les parcelles voisines, peuvent avoir un effet toxique pour les abeilles et 
autres insectes pollinisateurs. Il faut éviter toute dérive lors des traitements phytosanitaires. 
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Ravageurs : analyse du risque 

Sur la période  du  22 Mars au 4 avril  2016 : Les observations saisies sur 6  parcelles : de l’ouest Audois un 
nord du Gard et la zone littorale ont permis de noter la présence  de :  
. • Charançon des siliques 
Le charançon des siliques est observé sur plantes dans environ 5 % des parcelles , mais 
présentant moins de 0,5 charançon des siliques/plante  sur l’ouest Audois et par contre 2/pl sur le secteur de 
Barjac (nord du Gard) 
Période de risque : du stade G2 (10 premières siliques ont une longueur comprise entre 2 et 
4 cm) au stade G4 (10 premières siliques bosselées). 
Seuil de nuisibilité : 1 charançon pour 2 plantes, en moyenne. Pour l’évaluation du seuil, 
Gérez  séparément  les bordures et l’intérieur de la parcelle. Les dégâts significatifs s'observent 
principalement en bordure des parcelles. 
Rappel : le comptage se fait sur une moyenne de plantes consécutives (4 fois 5 plantes par 
exemple). Elle doit donc se faire sur des plantes avec ET sans charançons des siliques. 
Évaluation du risque : Nous ne sommes pas encore dans la période de risque qui débute au stade G2. Il 
n'y a donc pas de risque à ce jour . Poursuivez très attentivement les observations sur plantes, en 
bordure et à l'intérieur de vos parcelles en particulier sur le nord du Gard 
 
Puceron cendré 
Cette semaine,   une parcelle du réseau signalent la présence de pucerons cendrés, sans 
dépasser le seuil de nuisibilité (Aude) 
Période de risque : de courant  montaison jusqu'à G4 (10 premières siliques bosselées). 
Seuils de nuisibilité : 
- de courant montaison à mi- floraison : quelques colonies en différents points de la parcelle; 
- à partir de mi- floraison : 2 colonies/m2 sur les zones infestées. 
Pour l’évaluation du seuil, gérez séparément les bordures et l’intérieur de la parcelle. 
Attention : colonie ne veut pas dire manchon! Les colonies sont constituées au départ d’amas de quelques 
pucerons (≈10) qui nécessitent un minimum d'attention pour être repérées. 
Évaluation du risque : A ce jour le risque est globalement faible, mais poursuivez les observations et 
évaluez le risque pour chacune de vos parcelles . 
 
Méligèthes :  Présence dans les parcelles mais aucun risque pour la culture 

• Oïdium 
Présence sur quelques parcelles dans l’Hérault sur feuilles 
Période de risque : Du stade G1 (chute des premiers pétales) jusqu'à la mi-mai. 
Seuil de nuisibilité : Seuls les symptômes sur les plantes (taches étoilées) constituent un 
risque. La nuisibilité de l'oïdium sera d'autant plus forte que ces taches étoilées apparaissent 
tôt sur les tiges, les feuilles et/ou les jeunes siliques. 
Évaluation du risque : risque faible à ce jour mais la présence sur certaines parcelles incite à être vigilant 
sur la progression de la maladie. Surveiller très attentivement vos parcelles . 

 Détermination du stade G1 

• Sclérotinia  
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                      à surveillez en particulier s ur l’ouest Audois 
Pour évaluer la pression sclérotinia de l’année, une estimation du taux de pétales contaminés est 
réalisée à partir des « Kits Pétales ». A ce jour, nous ne disposons que de 6 résultats sur la 
cinquantaine prévus. 
Les spores de sclérotinia sont présentes dans pratiquement toutes les parcelles où le résultat est 
connu. Les pluies régulières de ces dernières semaines ont été favorables à la fructification des 
sclérotes. 
Période de risque : le stade G1 est le stade de début de la période de risque. A la chute des 
pétales sur les feuilles (stade G1), en conditions optimales pour le champignon, il pourra 
coloniser les feuilles puis la tige du colza. 
Attention, la date du stade peut varier d'une parcelle a l'autre. Il est souhaitable de repérer le 
stade F1 des différentes variétés pour pouvoir anticiper l’apparition du stade G1 
 
Seuil de nuisibilité : le sclerotinia est significativement nuisible à partir de 10% de tiges 
principales touchées. Toutefois, il n’existe pas pour le sclerotinia du colza de seuil de 
nuisibilité a priori étant donne que la protection ne peut être que préventive. De ce fait, le 
risque régional sclerotinia de l'année est évalué grâce aux Kits Petales réalises sur le réseau. 
Le risque est d'autant plus important que le % de parcelles présentant plus de 30% de fleurs 
contaminées est élevé. On estime qu'à partir de 30% de fleurs contaminées, le risque d'avoir 
au moins 10% de tiges principales touchées est élevé. 
En complément, le niveau de risque doit être évalue a la parcelle selon : 
– le nombre de cultures sensibles dans la rotation, colza en particulier (tournesol, soja, 
cultures légumières...) 
– les attaques des années antérieures sur la parcelle, 
Enfin, le climat durant toute la floraison favorise ra ou non la contamination des feuilles 
(Condition nécessaire à la progression sur tige) : humidité relative de plus de 90 % 
dans le couvert (pluie ou rosée matinale) durant au  moins 3 jours consécutifs et une 
température moyenne journalière supérieure à 10°C. 
Évaluation du risque : Les conditions météorologiques à venir ne prévoient pas 3 jours consécutifs 
de précipitations, si cela se confirme, il y aura peu de risque de contaminations sur feuilles d'ici le 
milieu de semaine prochaine. 
Surveillez attentivement l'évolution des stades et le prochain BSV. 
Attention des phénomènes de résistance sont détecté s dans le Centre et le Nord de la France. 
Pour plus d’informations vous pouvez consulter la n ote commune Terres Inovia - Anses - INRA 
sclérotinia du colza 2016 « Gestion durable de la r ésistance aux fongicides utilisés contre la 
sclérotiniose du colza » consultable sur le site de  Terres Inovia  
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Ce bulletin est produit à partir d’observations ponctuelles. S’il donne une tendance de la situation régionale, celle-ci ne peut être 
transposée telle quelle à la parcelle. LA CRA-LR dégage donc toute responsabilité quant aux décisions prises par les agriculteurs et les 
invite à prendre leurs décisions sur la base d’observations qu’ils auront eux mêmes réalisées sur leurs parcelles et/ou en s’appuyant sur 
les préconisations issues de bulletins d’information technique. 
 
 

 
Action pilotée par le ministère chargé de l'agriculture, avec l'appui financier de l'Office national de l'eau et des milieux 
aquatiques, par les crédits issus de la redevance pour pollutions diffuses attribués au financement du plan Ecophyto 
2018. 
 


